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Après une semaine de temps d’été de la Saint-Martin (ou été indien si vous préférez), on se prépare à 
une belle journée de travail dans la réserve naturelle des Quatre-Vents où chaque année nous luttons 
contre « l’embroussaillement » de la fagne et du bas-marais, bien secondés maintenant par les moutons 
du projet LIFE Ardenne liégeoise. Mais voilà que les dieux de la météo en ont décidé autrement et c’est 
donc une pluie fine peut-être mais tenace qui va nous tenir compagnie toute la journée.  
 
Qu’importe les enthousiasmes sont intacts : on a déjà vu pire quand certaines années précédentes, les 
grêlons et les flocons se mêlaient insidieusement à la pluie pour faire chuter la température. Pendant 
deux heures, débroussailleuses, cisailles et fourches vont aérer une belle surface dans l’espace interdit 
aux moutons. Et c’est là qu’on voit entre les touffes de molinie la bruyère quaternée, l’airelle et la 
canneberge reconquérir l’espace. Les genévriers, espèce indigène, replantés les années précédentes ont 
bien forci. Quelques épicéas balbutient timidement à la reconquête de la fagne mais ils n’auront pas 
longtemps voix au chapitre. Rassurés, on constate que le travail de gestion annuelle porte ses fruits.  
 
Midi a sonné depuis de longues minutes dans un clocher lointain quand on considère que la tâche est 
bien remplie. Il est temps de regagner le quartier général où les cantinières nous attendent : vin chaud, 
soupe, pain saucisse et boissons à la hauteur des efforts fournis. L’installation laisse toujours pantois les 
quelques promeneurs de passage : tonnelle, réchaud à gaz de campagne pour ne plus noircir les 
casseroles, braseros dégageant une chaleur digne d’un foyer de locomotive à vapeur.  Et même, bricolé 
par Ghislain, un mini canon à chaleur utilisé par certaines comme… sèche-cheveux !    
 
Il faut dire que cette activité annuelle, en plus du travail, est toujours un bon moment festif rehaussé de 
petits gâteaux et autres friandises qui nous encouragent à prolonger la journée. Car le rangement n’est 
pas une mince affaire : éteindre le barbecue, refroidir les braseros, ranger la vaisselle, garer tout 
l’outillage dans un volume qui impose de respecter un ordre bien calculé.  
 
La journée se termine avec un dernier regard vers le site où dame nature s’exprimera l’année prochaine 
encore au mieux des intérêts de la biodiversité.  
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